
le maçon malheureux 
 

un ouvrier maçon construisait sa maison 

chaque jour il pensait à celle qu’il aimait 

cette idée lui donnait la force et la raison 

le courage et la foi en ce qui l’animait. 
 

un jour il aperçut son amie dans la rue 

accompagnée d’un homme, et riait avec lui. 

ne le connaissant pas il crut tomber des nues 

grelotta, frissonnant, comme trempé de pluie. 
 

une fièvre soudaine envahit son esprit 

et sans qu’il l’eût voulu à l’homme il s’en prit 

le prenant par le col le précipite à terre. 
 

"que fais-tu malheureux! tu as frappé mon frère! 

– ton frère? – oui mon frère! 

et qui veux-tu que ce soit d’autre? 

– je croyais… – tu croyais?... 

serais-tu cet apôtre 

qui croyait s’il voyait 

et pour qui l’apparence 

tenait lieu d’existence?" 
 

le frère se levant avait compris l’enjeu 

s’adressant à sa sœur, la prenant par la main 

la plaça dans la main du pauvre malheureux 

"réjouis-toi mon ami, tu te maries demain 

avec celle que toi et moi aimons. 

je serai donc ton frère, et toi brave maçon 

qui n’as besoin d’aucun sermon 

construis donc ton foyer sans craindre malfaçon" 
 



l’apparence est trompeuse 

certes 

mais ce qui fait alerte 

est cette âme râpeuse 

absorbée par le matériel 

nécessaire au bâtir 

et qui permet aux projets d’aboutir 

mais fait fi du spirituel. 


